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Le cœur qui parle

VOUS AUSSI, RACONTEZ-NOUS UN MOMENT FORT  
QUI VOUS A MARQUÉ SUR LE PLAN SPIRITUEL (Pour nous permettre 
de vous appeler, merci d’indiquer si possible votre numéro de téléphone).
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Le Pèlerin, 15 bd Gabriel Péri,  

92245 Malakof Cedex

redaction@ 
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P   , à l’étroit dans 
l’institution ecclésiale, j’avais l’impression 
de vivre ma foi sur des chemins de traverse. 
Mon enfance d’avant-Vatican II s’était pas-
sée en présence d’un Dieu juge et rétribu-

teur. Et puis, l’année de mon bac, début octobre, à l’ins-
tar d’un de mes frères, je suis venu servir à Lourdes au 
pèlerinage du Rosaire, en tant qu’hospitalier. Là, auprès 
des malades et des personnes handicapées, j’ai pris une 
grande claque : des rencontres improbables, une frater-
nité, une parole libre et partagée avec des gens venus de 
tous les horizons. Je découvrais cette Église peuple de 
Dieu. Et je suis revenu. Chaque année. C’est un moment 
incontournable qui dure depuis bientôt soixante ans. 

S’il est assez aisé de se mettre au service des autres, 
se laisser accueillir s’avère plus dicile. Je l’ai expé-
rimenté auprès des hospitaliers qui m’ont reçu. Je 
me suis approprié leurs mots, leurs silences, leurs 
regards, leurs mains tenues, cette humble prière du 
cœur à cœur. Les travaux pratiques de l’Évangile, en 
somme. J’ai pris des responsabilités dans le pèlerinage. 
À Lourdes, je me sens vraiment vivant. Présent avec 
mes forces et mes faiblesses, partagées sans jugement. 
Ressourcé, il faut revenir chez soi rempli de promesses 
de changements qui, hélas, s’émoussent dans la réalité 
du quotidien. Quel sens trouver à cette expérience d’al-
lers-retours ? C’est en regardant derrière moi que je me 

rends compte du chemin emprunté : était-il pertinent ?
Avais-je fait fausse route ? 

Au passage à la retraite, il y a cinq ans, j’ai eu besoin 
de faire le point sur mon expérience de croyant. Un ami 
moine cistercien m’a proposé le parcours du Centre 
pour l’intelligence de la foi1, où il donne des cours. Deux 
ans d’enseignement suivis de modules bibliques et de 
rencontres avec les grandes gures spirituelles m’ont 
beaucoup éclairé. Un petit groupe pour s’écouter et par-
tager m’a permis d’ajuster mes intuitions. Ma relation à 
Dieu s’est inversée : je croyais le chercher, j’ai découvert 
que c’était lui qui me cherchait. Bonheur de trouver une 
cohérence entre l’Évangile et les formulations de la foi, 
sans cesse à interpréter. Me voilà situé dans l’Église, 
pèlerin comme les marcheurs d’Emmaüs2 en désarroi, 
de qui j’apprends que la foi se vit dans ces allers-retours 
entre le doute et l’accueil de l’autre, inconnu. f
1) lecif.fr.
2) Cf. Lc 24, 13-35.
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